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Le Lundi 11 Novembre 1918 un armistice termine la grande-guerre commencée en 1914 mais une série de violents chambardements se sont déchainé dans le Reich Allemand depuis plusieurs mois.

Dès l’été 1918 des soldats non-combattants éloignés du front se mutinent, brulent leur uniforme, des conseils ouvriers apparaissent, suivis de conseils de soldats, puis de le 7 Novembre un groupe de soldats brandissent le drapeau rouge des Soviets à la Porte de Brandebourg.

L’Empereur Guillaume démissionne le 7 novembre et l'armistice est signé le 11 Novembre 1918.

La période qui correspondant à la fin de l'Empire allemand commence par le remplacement de l'Empire par la République, épisode appelé la Révolution de Novembre.

Les politiques sont divisés entre :

- les modérés, désireux d'éviter une révolution violente, 

- et les Spartakistes (le parti communiste allemand) partisans d'une révolution prolétarienne comme la Russie en 1917.

Cette période confuse se termine par l'écrasement brutal des soulèvements communistes comme la révolte spartakiste à Berlin et la république de Bavière à Munich.

Les institutions du pays se stabilisent le 11 août 1919 lors de l'adoption de la Constitution de Weimar, première constitution démocratique appliquée dans l’histoire allemande ; démocratie qui ne reviendra qu’en 1949. 

La Constitution de cette République est le résultat du travail des Sociaux-Démocrates, des Catholiques, et de Libéraux.

La République de Weimar est une démocratie parlementaire dirigée par un Président de la République élu au suffrage universel, gouvernée par un Chancelier nommé par le Président et investi par une majorité de Députés élus qui forme le Reichstag, la Chambre des Députés.

Mais la République de Weimar est marquée par l'instabilité sociale et politique : elle connaît par la suite de nombreux soulèvements :

- soit par des révolutionnaires qui veulent aller plus loin avec le  transfert du pouvoir aux conseils ouvriers en 1920 puis le soulèvement de la Ruhr, en mars 1921 et avec l'action de Mars, lors de la tentative d'octobre 1923,

- soit par l'extrême droite anti-républicaine qui s'oppose à la révolution en mars 1920 avec le  putsch de Kapp, puis en 1923 avec le putsch de la Brasserie de Munich menée déjà par un certain Adolf Hitler.

La crise économique combinée avec le souvenir de l'hyperinflation de 1929 et les oppositions nationalistes luttant contre les conditions du traité de Versailles affaiblissent le gouvernement de l'intérieur et de l'extérieur. 

Adolf Hitler et son Parti NSDAP (National-Socialiste des Travailleurs Allemands) en abrégé nazi, insiste sur les difficultés et sur le chômage grandissant. Hitler propose une doctrine nationaliste et raciste, attribue les malheurs de l’Allemagne au complot Juif et promet de redonner du travail aux chômeurs. 

Des bagarres de rues incessantes opposent communistes et nazis. 

Le Parti communiste allemand (KPD) adopte la ligne dure voulue par Staline ce qui empêche toute alliance avec le Parti social-démocrate (SPD).

Le 12 Avril 1932 cinq candidats aux élections présidentielles, le Maréchal Hindenburg est élu pour la seconde fois avec 53 % des voix ; Hitler arrive deuxième avec 32 % des voix.

Le Président désigne Chancelier Franz von Papen ; c'est un noble, 

Catholique, monarchiste, opposé à Hitler mais la Constitution l'oblige à proposer au parti Nazi 2 ministères, Hitler refuse car il exige pour lui le poste de Chancelier car un tiers des électeurs ont voté pour qu'il soit président.
Le 31 Juillet 1932 élections législatives dans un climat d’extrême violence avec plusieurs milliers de morts durant la campagne électorale.

Les résultats du fait d’un système proportionnel n’offrent aucune majorité :

NSDAP (nazi) 33 %

SPD (sociaux-démocrates) 31 %

KPD (communistes) 14 %

Zentrum (Catholiques) 12 %

Et 6 partis regroupent 9 %.

Le Président Hindenburg nomme Chancelier von Papen qui propose au parti nazi deux ministères ; Hitler refuse et réclame le poste de Chancelier pour lui et le ministère de l’Intérieur pour Hermann Göring. 

Le Président Hindenburg convoque Adolf Hitler le 13 Aout et lui signifie il lui confiera en aucun cas le pouvoir.
Le 30 Aout Hermann Göring est élu par l’assemblé des députés Président du Reichstag.

Le 6 Septembre 1932 deuxième tour de élections législatives :

Le parti Nazi NSDAP avec 29 % arrive en en tête mais avec une tres sévère perte de 2 millions de voix en 37 jours.

SPD (social-démocrate) 26 %

KDP (communiste 17 %

Zentrum (Catholiques) 12%

Le Président Hindenburg désigne Chancelier von Papen.

Le 17 Novembre le KPD Communiste dépose une motion de censure contre le Chancelier von Papen ; 512 députés votent la censure et seulement 42 députés refusent. Dissolution du Reichstag, le KPD, communiste, a fait le jeu du parti nazi.

Le 3 Décembre le Président désigne Kurt von Schleicher Chancelier 

qui forme un nouveau Gouvernement.

Le 28 Janvier 1933 démission de Kurk von Scheicher.

Le 30 Janvier 1933 le Président Hindenburg (86 ans) est contraint de nommer Hitler (43 ans) Chancelier. 

Hitler forme un nouveau gouvernement, c’est le dernier gouvernement démocratique de la République Allemande avant 1949.

Cette surprenante nomination d’Hitler fait suite à des négociations conduites par le financier Horace Schacht qui a réussi le redressement de l'économie allemande après la crise monétaire de 1929.

Avec quelques autres sommités du monde économique, il demande par lettre à Hindenburg de nommer à la chancellerie le chef du groupe national le plus important c’est à dire Hitler. 

Ces personnalités sont très naïves, elles pensent avoir le moyen de détourner les masses populaires du communisme et de les rallier à la démocratie républicaine.
En Allemagne il est évident qu'en 1932, l'horreur absolue est représentée par le communisme. 

Les démocrates gardent le souvenir de la guerre civile en Russie en 1917 et ils ont connu la République Communiste des Conseils à Munich, il faut barrer la route au communisme.

Les dirigeants politiques allemands, qui ont perdu la confiance des citoyens croient qu'Hitler saura s'opposer à la menace d'une prise de pouvoir communiste, rétablir l'autorité de l'État et qu’Hitler agira en personne responsable. 

L'économiste Schacht organise une rencontre entre von Papen et Hitler le 4 janvier 1933, von Papen pourtant toujours hostile à Hitler accepte qu’Hitler soit nommé chancelier sous réserve que lui-même soit vice-chancelier et que seulement deux nazis participent au gouvernement : Wilhelm Frick, ministre sans affectation et Hermann Göring, ministre de l'Intérieur de la Prusse donc grand chef des polices.

Les conservateurs pensent se servir d’Hitler et du parti nazi pour enrayer la menace communiste. 
Ces naïfs conservateurs sont pleins d'illusions s'ils croient pouvoir discipliner Hitler, le tenir en mains.

Hitler nouveau chancelier constitue de la façon la plus légale un gouvernement largement ouvert aux représentants de la droite classique. Il n’y a que 2 nazis pour soutenir Hitler

Hitler sans majorité au Parlement paraît loin de pouvoir gouverner à son aise. 

Personne ne prend au sérieux ses discours antisémites

Beaucoup d'Allemands espèrent qu'il redressera le pays en proie à la crise économique.

Avec une rapidité foudroyante et par des moyens totalement illégaux, Hitler prépare la dictature.

Dès le lendemain de son investiture à la Chancellerie, Hitler dissout le Reichstag et fixe les élections au 5 mars 1933. 

Dans le même temps Josef Göebbels, responsable de la propagande nazie, renforce les grandes lignes de la lutte contre la terreur rouge.

Les Sections d'Assaut (miliciens SA), terrorisent l'opposition et en guise de campagne électorale assassinent 51 candidats modérés. 

Ils bénéficient de la position-clé d'Hermann Goering, Ministre de l'Intérieur de la Prusse qui manipule la police, révoquer les fonctionnaires hostiles, place des nazis aux postes essentiels.

Les nazis font planer le spectre de la révolution bolchevique ; mais puisque cette révolution tarde à éclater, ils décident de l'inventer !

Le 24 février, une descente de police au siège du Parti communiste allemand permet à Goering d'annoncer la saisie de documents qui confirmeraient l'imminence de la révolution bolchévique ; ces documents ne seront jamais publiés.

Cette agitation n'est pas suffisante pour avoir une majorité aussi les nazis décident de provoquer un coup de théâtre spectaculaire avec un incendie au Reichstag. 

De nos jours nous pouvons être très surpris par l'absence de réaction des politiques Français et de la presse ; en particulier le journal communiste l'Humanité approuve et justifie les revendications d'Hitler. 

Hitler a été désigné Chancelier de façon légale mais 28 jours plus tard, le temp d’une période de réserve militaire, Hitler soumet l'Allemagne qu'il asservi jusqu'en Mai 1945 ! ...

Déroulement des événements.

Le Lundi 27 Février 1933 von Papen dine avec le Président Hindenburg au Herrenklub, traduit en Français : le Club des Messieurs ;

- est-ce un club à l’anglaise, 

- ou d'un restaurant classique, 

- ou d'un club où des vieux messieurs, les papis, recherchent 

  une compagnie féminine ?

L’Herrenklub est situé en en face du Reichstag, colossal morceau d’architecture Germanique.  Soudain la coupole est illuminée par flammes.

Au même moment les Pompiers sont informés d'un début d'incendie au Reichstag.

Branle-bas de combat pour les nouvelles autorités nazis qui arrivent ensemble : Hitler, Göebbels, Himmler, Heydrich. 

Papen est en retard car il est allé mettre au lit Hindenburg et qu'il n'est pas informé, il n’est pas encore nazi.

Hitler et ses comparses trouvent Göring qui donne des ordres aux policiers par une vigoureuse exhortation à l'action ; c’est la révolution Communiste annoncée depuis longtemps. 
Göring ne sort pas encore la liste de sa poche mais elle est prêtre car il la communiquera une heure plus tard.

Car si l'instigateur est Hitler, c'est Göring, l'auteur, l'incendiaire, il s'en vantera plus tard ; toutefois en 1945 au Tribunal de Nuremberg il affirmera qu’il n’a pas le souvenir d’un incendie.

Une équipe de la SA, Section d'Assaut est en attente dans la résidence de Göring, les SA passent à l'intérieur du bâtiment et mettent le feu à plusieurs points, avec les produits incendiaires de BASS (Badische Anilin- & Soda-Fabrik).

Les policiers se saisissent d'un jeune illuminé, torse nu, errant dans le bâtiment, il est arrivé par la rue, est rentré das le batimend par une fenêtre restée ouverte et avec son briquet a enflammé sa chemise.

Ce jeune homme est pris en flagrant délit, sans autre mérite pour les policiers que l'avoir eux-même placé dans cette posture fâcheuse.

L‘incendiaire présente des signes de déséquilibre mental. Il s'agit de Marinus van der Lubbe, il se déclare "communiste- conseilliste"  

Le communisme conseilliste est un courant marxiste anti-léniniste, pour qui les membres doivent s’organiser en pouvoir insurrectionnel. C'est l'opposition au "communisme de parti" de Lénine pour qui seul le parti doit diriger la révolution et la société

Le lendemain 28 Février 1933, Hitler Chancelier fait signer au Président Hindenburg un décret qui suspend les libertés fondamentales, il fait arrêter 400 chefs communistes dont le chef des députés Törgler et le Président du KDP Ernst Thälann et une centaine de socialistes.

Le 23 mars 1933 s'ouvre à Dachau un premier camp de concentration pour les opposants politiques.

Le climat de terreur engendré par les nazis fait obtenir 44% des suffrages à Hitler aux élections législatives du 5 mars 1933 mais c'est insuffisant. Hitler ne peut modifier la Constitution en sa faveur, il lui faudrait la majorité des deux tiers.
Qu'à cela ne tienne. Le 23 mars, la nouvelle assemblée se voit soumettre un décret qui donne à Hitler le droit de gouverner et légiférer à sa guise pendant quatre ans, sans l'accord des députés ! ...

Dans le même temps, le parti nazi resserre les rangs de ses partisans ils multiplient les opérations antisémites : boycott des magasins juifs, éviction musclée des enseignants juifs ou réputés hostiles au régime

Le point d'orgue de cette campagne est "l'Autodafé rituel des écrits juifs nuisibles" le 10 mai 1933. 

En 1945 les Nations Unies dressent le bilan de la Seconde Guerre :

80 millions de morts dont 45 millions sont des civils, y compris 60.000 à Hiroshima lorsque le bombardier américain Little-boy a lâché la bombe Enola-gay.

Le conflit 1939-1945 est le plus couteux en vies humaines de toute l’histoire de l’humanité. Le nombre des victimes civiles est supérieur aux victimes militaires ; sans enregistrer les décès dans les années suivantes en raison des carences alimentaires.

Le Führer Adolf Hitler en lançant en Septembre 1939 son attaque sur la Pologne est le responsable initial  de 80 millions de morts dont 45 millions sont des civils


































































































